
 

Aime tes ennemis et fais du bien à ceux qui te haïssent : 
 “ afin d’être en paix avec ceux qui haïssent la paix”               

Camilla Batista Varano 
 
“Mon Dieu très miséricordieux si tu me révélais tous les secrets de ton 
cœur sacré, si chaque jour je ressuscitais des morts, ne crois pas pour 
cela que je serais assurée que tu m’aimes d’un amour sans faille ; mais 
lorsque je ferai l’expérience de la grâce d’un cœur parfait, 
l’expérience de pouvoir faire du bien à qui me fait du mal, de dire du 
bien et de louer sans restriction mentale celui dont je sais qu’il dit 
du mal à mon sujet et qui me blâme sans raison, c’est alors Père 
éternel et miséricordieux, qu’à ce signe infaillible, je croirai être 
vraiment ton enfant, configurée à ton Fils bien-aimé Jésus-Christ 
Crucifié, seul bien de mon âme, qui sur la croix te pria pour ceux qui 
l’avaient crucifié” Camilla 
 
Expérience de faire du bien à qui me fait du mal 
 
Cette affirmation de Camilla à son disciple peut nous interpeller. Quel 
don de n’éprouver aucune indignation pour les injures dites ou faites. 
Et quelle joie et plaisir intérieur de faire et de dire à ses 
offenseurs ce qui est agréable car le seul regret  ne peut être que le 
dommage que ceux-ci s’infligent à elles-mêmes.  Cette vision 
spirituelle demeure cohérente pour toute personne qui cherche à suivre 
Jésus-Christ.  
 
Un feu brûlant a jaillit du cœur de Camilla comme il a habité en celui 
de François, de Claire et d’autres disciples d‘aujourd‘hui. Dans les 
voies de Dieu sommes-nous de simples marcheurs ou avons-nous le souci 
d’aller en avant et de jamais revenir en arrière? Notre bon 
commencement... oriente-il nos pas? Savons-nous ajouter du bois à notre 
feu intérieur pour ne pas défaillir en chemin? Aimer ceux qui nous 
calomnient et comme les sages demeurer les yeux fixés sur le but à 
atteindre nous dit Saint Paul en nous comparant à des athlètes.   
 
Reconnaître en l’autre un ami 
 
Toute personne qui aide à accueillir le salut devient un ami. Et peu à 
peu l’ennemi devient plus soi-même que les autres. Les sentiments 
désordonnés qui nous habitent nous poussent à la réconciliation et à la 
conversion. Quelle grâce de ne plus avoir à se plaindre de soi-même, de 
trouver la paix du cœur et jubiler avec Dieu; qui n’y entre pas ne peut 
pas savoir quel bien on y trouve en ce monde. Bienheureux les cœurs 
purs, ils verront Dieu. 
 
Camilla résume en nous disant : “Garde-toi d’être au nombre de ces 
inquiets, litigieux, rapporteurs, susceptibles qui soupçonnent tout 
mouvement de feuille, à qui un pou devient un cheval et toute paille 
une poutre infranchissable.”   
 
Aimer nos ennemis de tout notre cœur, sans feinte, et en toute 
sincérité ne serait-ce pas le véritable chemin pour tous les disciples 
de saint François et de sainte Claire. 
 
                                            Sœur Gabrielle Audet osc. 

 


